
V

art haché
405

S i'rteni- -
le baryton qui, plus tard, personum'eiu le Sa^”® S* k nomme 
chante Marie-Madeleine, les chœurs Infin Sau™ur’ '« soprano qui 
teu. s redoutables, qui ont le tort in’„ VM ,ï'L t Peïchés « ''«s Imit- 
fâcheux accidents, et l'inconvénient non ! x.pose1', 'fs artistes à de 
à la mélodie vocale cette aisance mi » t 1101118 sl‘, lellx d'enlever

le grand cataclysme dë^nStu^eTte0^™’ n 'écita‘jt 
terre que l'orchestre commente en * •! tremblement deCette patte n'est p«deST«q^.e^“^^lCr!,ti,?“te!! 
rel.ef, ni profondeur, bien qu’on y sente “lle “»"• grand

=*-
menade sur les cimes les oins tontlnu« sa dangereuse pro-
plus revenir...-Arrivons * "neT' . ' mais ■' «* Promis de n'yD«o des deux M.rk^mptinte d^un^n * ff cllalulallt'>- >« 
telle enfin que le vieux Scar aitUuraU11 Ji"‘ute Vlélallmlie' 
Scarlatti. Passons rapidement encore sur “ Ter: ' 'T* 
nent la première partie, et n’insistons ,, , lœurs b"1 termi-Par lesquels l'auteur l- C lT 'e8 aeCOI'da i'nitatifs 
velissument et du scellementde1»^u'e"«pression de leuse- 
tonte franchise, que, malgré l’intérêt ti fVOMOns “«me, 
la grâce exquise du Duo Es déüx M „ i„ i c d.e certaines Pages.

-tyle qui jamais ne tombe Z,sflffl!Vconstante 
notre impression, après cette .ééemièff eXtenem' et 
indécise et que nous redout ion 
bientôt nous

pour les

annonce

■ if
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vulgaire, 
partie, est restée très 

s une deception. La suite devaitrassurer.

***

la se^7de paPrUe!:rtrait2 dVméTélé'de ‘^trun.ental,qui 
nérale, les parties symphoniques soliitd<’nma Zr 11 ""e fa,.'ou gé- 
tre que l’orchestration de Don Perosi !,V.! ,né<lio,'le Portée. Ou- 
périence, la composition est faible a 186 e“core quelqueinex-
d'une écriture hâtive, d'une sorte d’’i,nproXt?Jutéé ljmpre8sio.n 
sans caractère. Le thème i ,i “'improvisation très facile, mais
sieurs fois et que les trompé",TiesZn,T ^ nprena
préferenee, pour avoir de*l’éclat et nn«omb(,,1.es entonnent de
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